L'affaire « Irasnières » secoue le conseil municipal (20 minutes, 15.12.05)

Asnières (Hauts-de-Seine) vitrine de la République islamique d'Iran ? La question sera abordée ce soir en conseil municipal. L'opposition de droite comme de gauche va demander des explications au maire (UMP), Manuel Aeschlimann, sur les liens entre son équipe et le régime intégriste des mollahs.

Que le député-maire participe au groupe d'amitié France - Iran, rien à redire. Qu'il accueille une exposition culturelle exaltant le martyre d'un religieux chiite, soit. Que son directeur de cabinet, Francis Ramine Pourbagher (qui a la double nationalité), apparaisse à la télévision iranienne, pourquoi pas.

« L'Irasnières » n'aurait pas éclaté si le DVD de cette émission n'avait été envoyé par un correspondant anonyme à l'opposition. Selon la traduction obtenue par celle-ci, le fonctionnaire y est présenté comme le successeur du maire, alors qu'il n'est même pas élu ! Ses relations avec Nicolas Sarkozy lui prédiraient même un brillant avenir. La fameuse exposition, en présence de l'ambassadeur d'Iran, aurait été en grande partie financée par la municipalité. Pour l'anecdote, l'épouse du directeur de cabinet, par ailleurs conseillère municipale, compare la virilité des hommes iraniens et français, au détriment de ces derniers. Elle apparaît même voilée chez elle ! Et ce ne sont pas les dernières déclarations du président iranien (lire en p. 12) qui vont calmer les esprits."

B. F.

Riposte Le maire et son directeur de cabinet dénoncent une campagne de dénigrement raciste. « Il n'a jamais été question de cautionner le régime iranien. Le DVD a été mal traduit. »

